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UNE RESSOURCERIE MULTI-SERVICES

initiative

Le réemploi des objets est le point fort des ressourceries. À La Charpentière, les adhérents
peuvent aussi venir bricoler, profiter d’une outilthèque, d’un atelier couture et de réparation
d’ordinateurs.

«
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Éducation
populaire

Outilthèque
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SYSTÈME DE SANTÉ
EN SOUFFRANCE
P multiples attaques
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Dossier santé

LA SÉCU EN QUELQUES DATES

1944 : Le programme du Conseil
national de la résistance (CNR) est
adopté. Il prévoit notamment la
mise en place d'un plan de Sécurité
Sociale qui vise à assurer «  à tous
les citoyens des moyens
d'existence  » selon ce principe  :
«   chacun cotise selon ses moyens et
reçoit selon ses besoins  ».
1945  : Les ordonnances «  La-
roque  » valident la création d'un sys-
tème français de sécurité sociale qui
repose sur trois principes  : une or-
ganisation unique, un financement
solidaire avec prélèvement sur les
revenus (avec une participation ma-
joritaire de l'employeur) et une
gestion par les partenaires sociaux.
1946  : Le préambule de la Constitu-
tion garantit «  à tous (...) la protec-
tion de la santé, la sécurité
matérielle, le repos et les loisirs ».
Les régimes spéciaux sont reconnus
(fonctionnaires, marins, cheminots,
professions agricoles), et les
accidents du travail et maladies pro-
fessionnelles sont intégrés dans la
Sécurité sociale.
1967  : Les risques sont répartis en
trois caisses distinctes (maladie,
vieil lesse, famille) et l’élection des
administrateurs est supprimée. Alors
que les représentants des salariés
étaient majoritaires, les patrons ont
désormais la main sur sa gestion.
1980  : Création d'un secteur
d'honoraires l ibres pour les
médecins.
1991  : Création de la Contribution
sociale généralisée (CSG), prélevée
sur l 'ensemble des revenus. C’est le
début de la fiscalisation de la Sécu,
auparavant financée exclusivement
avec les cotisations sociales et qui
sont de plus en plus sujettes à exo-
nération.
1996  :Avec la «  Réforme Juppé  »,
le Parlement peut désormais voter
des lois de financement de la Sécu.
Jusqu'alors, seuls les partenaires
sociaux le pouvaient.
1999  : Création de la Couverture
maladie universel le (CMU) pour
les personnes les plus précaires.
2015  : Les allocations famil iales
sont désormais déterminées en
fonction des revenus.

Loi du marché
Pour aller plus loin   :
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Selon le classement de
l’OMS, la France est au 15e
rang mondial pour son sys-
tème de santé. Elle était 1ère
en 2000. Comment interpré-
ter ce recul   ?

À quelles évolutions est
confronté notre système de
santé   ?

andré

grimaldi

NOUS AVONS UN BON SYSTÈME DE SOINS, MAIS

NOTRE SYSTÈME DE SANTÉ PUBLIQUE EST MÉDIOCRE
»

«
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Quelles sont alors les solu-
tions pour sortir de cette
spirale   ?

Pensez-vous qu’il y ait une
médecine à deux vitesses en
France   ?

Faut-il remettre en cause le
principe de libre installation
des médecins  ?

Dossier santé
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Dossier santé

En France, on compte aussi
une forte proportion de
médecins spécialistes par
rapport aux généralistes.
Est-ce un problème  ?

On observe aussi une montée
en puissance des mutuelles
aujourd’hui…
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La sécurité sociale semble en
danger, comment peut-on la
défendre   ?

CE N’EST PAS UNE

MÉDECINE À DEUX VITESSES,
MAIS À DIX VITESSES, AVEC
DE PLUS EN PLUS DE SPÉCIA-
LISTES EN DÉPASSEMENT

D’HONORAIRES, ET DES GENS

QUI RENONCENT À SE SOI-
GNER POUR DES RAISONS FI-
NANCIÈRES, NOTAMMENT

CEUX QUI SONT JUSTE AU-
DESSUS DE LA CMU.

«

»
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L’annonce de la ministre de
rendre huit nouveaux vaccins
obligatoires a déclenché un
tollé. Que pensez-vous de
cette polémique   ?

Vous avez déclaré environ 80
rémunérations en nature ou
salaires au cours des six der-
nières années. Ces liens entre
laboratoires et médecins
sont-ils inéluctables  ?



13LUTOPIK #16 - AUTOMNE 2017 /

LA PROMOTION BIEN RODÉE

DES MÉDICAMENTS
Pour vendre ses produits, l’industrie pharmaceutique a développé toute une panoplie de mé-
thodes commerciales à destination des médecins et des étudiants. Avec comme maître mot  :
influence.

«
 

Incitation à la
prescription

Dossier santé
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Dossier santé

Conflits d'intérêt
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Un encadrement
impossible ?
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L’HÔPITAL AU BORD
DU BURN-OUT

20.000 postes ont été supprimés dans les hôpitaux français en quinze ans. Sur le terrain, le
travail s’intensifie, les soignants ne cessent de courir après des objectifs intenables, et fi-
nissent souvent par s’effondrer. Ils craignent de commettre des erreurs et tirent la sonnette
d’alarme  : la qualité des soins diminue dangereusement et la mortalité des patients s’accroît.

6

Intensification in-
cessante du travail
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«   C’est impossible
de faire ce qu’on
nous demande »

Des millions
d’heures travaillées
gratuitement

«   Les médecins
tiennent le coup,
puis s’écroulent
carbonisés »

Dossier santé
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De nouvelles
coupes en prévision

Réalité du terrain,
fiction gestionnaire

Dossier santé
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« ON S’ÉPUISE COMPLÈTEMENT »

Paroles de soignant.e.s, lors d'une rencontre
organisée en septembre par Clément Bar-
raud.

UNE COURSE AU RENDEMENT  
:

SALARIÉ.E.S MULTITÂCHES
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MANQUE DE PERSONNEL

“À BOUT”
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117 JOURS

MEDIATOR  : EN-
FIN UN PROCÈS ? EN

BREF

AU TEXAS, LE DROIT À L'AVORTEMENT RECULE

DES IMPLANTS DANGEUREUX

LES VIOLENCES OBSTÉTRI-
CALES, LA FIN D'UN TABOU  ?

Dossier santé
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Face à la pénurie d'offre de soins, notamment dans les campagnes, les collectivités territo-
riales tentent de créer des conditions attirantes pour faire venir de nouveaux médecins.
Quitte à complètement changer le statut de la médecine libérale.

A

Travail en commun

Dossier santé

SALARIÉ OU SOCIÉTAIRE :
QUAND LE MÉDECIN RÉINVENTE SON MÉTIER
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Confort
administratif
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L

malades démunis

Due à une bactérie transmise par les tiques, la maladie de Lyme peut s’avérer grave si elle
n’est pas soignée à temps. Mais depuis plusieurs années, les médecins s’écharpent sur le
diagnostic et les traitements à apporter. Quant aux malades, ils se retrouvent souvent à er-
rer de spécialistes en spécialistes.

LYME : UNE CONTROVERSE
AU DÉTRIMENT DES MALADES
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Arrêt immédiat
des poursuites

L’ÉLECTROSENSIBILITÉ, UNE AUTRE

ILLUSTRATION DE L’ERRANCE
MÉDICALE DES PATIENTS

Si Lyme fait beaucoup parler
d’el le depuis quelques années,
l ’électrosensibi l i té suscite tout
autant une controverse. Cette
intolérance aux ondes et aux
champs électromagnétiques, à
des intensités bien inférieures
aux normes d’exposition, se
manifeste par des maux de tête,
des vertiges, de la fatigue ou en-
core des problèmes dermatolo-
giques. Cette maladie n’est pas
reconnue par l ’OMS, qui estime
qu’i l s’agit d’un effet nocebo,
l ’inverse de l ’effet placebo  : la
peur des ondes crée la nuisance.
Comme pour Lyme, la prise en
charge dépend donc du bon vou-
loir des médecins. Pour les cas
les plus graves, les malades
n’ont pas d’autre choix que d’al -
ler vivre en forêt ou en grotte,
loin de toute zone habitée, dans
des conditions souvent précaires.

En France, l ’Anses, l ’Agence na-
tionale de sécurité sanitaire de
l ’al imentation, de l ’environne-
ment et du travai l , a lancé en
2011 une expertise sanitaire sur
le thème «   radiofréquences et
santé   » , dont le rapport définitif
devrait sortir fin   2017. Des ju-
gements au tribunal ont égale-
ment été rendus qui
reconnaissent le handicap susci-
té par une exposition aux ondes
électromagnétiques chez des
travai l leurs. «   G lobalement, on
sent qu’on progresse dans l ’idée
que tous ces malades ne sont
pas fous  » , indique Sophie Pel le-
tier, porte-parole des électrosen-
sibles de France. Cependant,
aucun traitement officiel n’est
encore proposé et les patients
déplorent que les études visant à
faire le l ien entre les ondes et
leurs symptômes soient mal me-
nées. «   Cette pathologie pose la
question de comment on conçoit
la médecine et la santé pu-
bl ique. Laisser les gens comme
ça, ce n’est pas du tout ration-
nel   » , soul igne Sophie Pel letier.

Dossier santé
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VACCINS : LE DÉBAT FAIT RAGE
L’extension de l’obligation vaccinale a relancé un sujet déjà sensible, dans lequel le débat ga-
gnerait à dépasser une opposition stérile entre une suspicion totale et une adhésion systé-
matique. Car si la vaccination comporte plus de bénéfices que de risques, cela n’empêche pas
de la questionner.

V

Polémiques et scan-
dales

Dossier santé
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la justice s'en mêle

• «   Les enfants non vaccinés seraient en mei l leure
santé que les autres  ». Ces dires se basent sur une
«   enquête  » d’Angel ina Kögel qu’el le dit avoir menée
en col laboration avec l ’institut Koch, la référence al le-
mande en matière de santé. El le n’y a pas été associée
et n’est pas scientifique, mais a analysé les données
brutes. En ne prenant en considération que les chiffres
qui confortent sa théorie, el le affirme que les enfants
vaccinés souffrent plus d’al lergies, de maladies infec-
tieuses ou de maladies chroniques que les non-vacci-
nés. Cette conclusion n’est pas du tout cel le des
auteurs, qui affirment, malgré l ’observation de sta-
tistiques favorables aux non vaccinés dans certaines
circonstances, que la prévalence des al lergies et des
infections ne dépend pas du statut de la vaccination.
Dans cet exemple, les mil itants antivaccins jouent
sciemment sur la confusion entre un travai l partial et
l ’étude Kiggs, réal isée de 2003 à 2006 sur 17.000 en-
fants pour i l lustrer de manière malhonnête les méfaits
supposés de la vaccination.

• Autre supercherie à l ’origine d’une rumeur per-
sistante  : l ’étude du Dr Wakefield parue en 1998 dans

la prestigieuse revue scientifique The Lancet. C’est
souvent cel le qui est citée quand i l s’agit de brandir
une preuve du l ien entre le vaccin ROR (Rougeole,
orei l lons et rubéole) et l ’autisme. Menée sur seule-
ment douze enfants autistes, et sans groupe
«   contrôle   », cel le-ci s’est avérée être une fraude
scientifique bien orchestrée. Le chirurgien britannique,
aujourd’hui radié, avait faussé les résul tats. Son travai l
était financé par des avocats représentant un lobby
antivaccin qui prévoyait d' intenter un procès au fabri-
cant. I l avait même chiffré les bénéfices attendus
d’une future entreprise de dépistage de la maladie que
Wakefield aurait découverte  : «   l ’entérocol ite au-
tistique  ». Cette étude a été dépubl iée en 2010. Les
autres études menées depuis ne permettent toujours
pas d’établ ir de l ien entre vaccins et autisme. Sauf
une, publ iée par Hooker qui a réanalysé les résul tats
d’une étude de 2004 qui aurait, selon lui , dissimulé
certains résul tats. I l établ it un l ien entre le développe-
ment de l ’autisme chez un garçon noir vacciné avant
trois ans. Parue en 2014, cette étude a el le aussi été
dépubl iée en raison, entre autres, de biais statistiques
faisant apparaître un résul tat significatif non pertinent.

LES FAUSSES ALLÉGATIONS DES ANTIVACCINS
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Poursuivre les recherches
sur l'aluminium

Risques individuels
vs. santé publique

Dossier santé
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Convaincre plutôt que
contraindre ?
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ADMIREZ LE TRAVAIL !
Dans leur tenue d’époque, la biaude, on pour-
rait croire qu’ils jouent. Mais non. Ces
femmes et ces hommes travaillent. Sous les
yeux du public, i ls bâtissent un château fort
avec les techniques du Moyen Âge. Visite à
Guédelon, en Bourgogne.

portfolio
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Au quotidien, on aime souvent voir les
autres travai l ler, fascinés par une
technique qu’on ne maîtrise pas. Ob-
server les ciseaux qui font le grand
écart au salon de coiffure, regarder
les pompiers, vol tigeurs de l ’extrême,
contempler les bateaux de pêche,
lessivés, qui rentrent au port… Dans
ces spectacles ordinaires, on ne re-
joint jamais l ’autre dans l ’effort, on
garde son rôle de curieux pour admi-
rer la précision du geste.
Le succès du Château de Guédelon, à
Treigny, repose sur ce plaisir-là depuis
vingt ans. La démarche prouve qu’on
aime regarder faire, sans rien faire.
Ici , toute la journée, face au publ ic,
ceux qu’on appel le les «   oeuvriers  »
construisent un château avec les
moyens du XIIIe siècle. Le publ ic, ce
sont les visiteurs dont l ’entrée
payante sur le site finance aux deux
tiers l ’entreprise.
Observer, poser des questions, c’est
déjà apprendre. Voici le terreau de
Guédelon. Tout en travai l lant, les
«   oeuvriers  » doivent transmettre,
commenter, expl iquer. Au cœur de
cette attraction touristique, on touche
à l ’authenticité des savoir-faire.
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portfolio
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À BURE, LE SABOTAGE EST
UN ACTE POLITIQUE ASSUMÉ

À Bure, face au mépris des
autorités qui tentent depuis
25 ans d'imposer leur projet
de poubelle nucléaire, les op-
posants et les habitants sont
de plus en plus nombreux à
revendiquer ou à soutenir
des actes de sabotage. Cette
montée en radicalité traduit
quelque chose de notre
époque : l’impasse dans la-
quelle s'engouffrent d’autres
modalités de lutte et la
nécessité de contrer fronta-
lement des infrastructures
mortifères.

L
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Bloquer physique-
ment la machine

«   Venez à Creys
Malville avec des
pinces coupantes ! »

Le retour du conflit

tribune
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«   agir en primitif,
Prévoir en stratèges »

tribune
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dossier pub

RAS LA PUB !

Chaque jour, des centaines de publicités pénètrent notre cerveau, le plus souvent incons-
ciemment et de manière non consentie. L’impossibilité d’y échapper, un désaccord avec
l’idéologie consumériste véhiculée ou encore la dégradation des paysages sont autant d’ar-
guments pour les antipubs qui tentent de lutter contre la prolifération des réclames dans
l’espace public.

«
 

Un quart des
panneaux illégaux



15.000 stimuli
quotidiens

IL Y A BEAUCOUP

DE DÉLITS CAUSÉS PAR

LA PUB ET SON

IMAGINAIRE DE

CONSOMMATION.

«

»
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Frustration
permanente

Procès en
barbouillage

POUR Y ÉCHAPPER,
IL FAUT DÉCORTIQUER

LES LANGAGES,
MONTRER CE QU’ILS
ONT DE MANIPULA-
TEURS, ANALYSER EN

QUOI L’IDÉOLOGIE
CONSISTE, EN QUOI

ELLE EST DÉSHUMANI-
SANTE. ET DOMI-
NANTE.

«

»



41LUTOPIK #16 - AUTOMNE 2017 /

Vous consul tez en l igne les ho-
raires de bus pour al ler à Rome,
et quelques minutes après, alors
que vous poursuivez votre navi-
gation sur une autre page, on
vous propose des tarifs promo-
tionnels dans les hôtels de la
capitale ital ienne. Vous voi là la
cible d’une publ icité dite com-
portementale. Cette stratégie
marketing s’est développée rapi-
dement, et remplace désormais
les centaines de publ icités qui
s’ouvraient à chaque page Inter-
net. «   Face aux publ icités sou-
vent agressives, les acteurs de la
pub en l igne ont pris conscience
qu’i l fal lait changer de modèle.
Pour les annonceurs, le ciblage
est plus pertinent  », expl ique
Sylvain Steer, chargé de mission
au Centre d’études sur la ci-
toyenneté, l ’informatisation et
les l ibertés (Ceci l ) . Mais pour les
consommateurs, cette technique
impl ique une survei l lance de
leurs activités en l igne et une
col lecte de leurs données person-
nel les. Des informations qui
donnent un pouvoir dangereux
aux sociétés qui les détiennent.
À moindre échel le, mais amenés
à se développer, les panneaux pu-
bl icitaires qui épient les passants
font peu à peu leur chemin. Plu-
sieurs ont été instal lés dans le
métro parisien. I l s sont dotés de
capteurs capables de comptabi l i -
ser le nombre de personnes qui
s’arrêtent ou regardent la publ i-
cité. La présence de tels capteurs
doit obl igatoirement être indi-
quée, mais pour le moment la
RATP se dispense d’informer ses
usagers, en assurant que ces pan-
neaux ne sont pas branchés… En
tout cas, la technologie est prête.

QUAND LA PUB
VOUS ESPIONNE

Grenoble
saute le pas

dossier pub
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Pour lutter contre l'invasion publicitaire dans l'espace public, des opérations barbouillages
s'organisent régulièrement dans les grandes villes. Fin juin, nous avons suivi un petit groupe
décidé à dénoncer l'emprise publicitaire dans le métro parisien.

U

DESCENTE ANTIPUB DANS LE MÉTRO
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des réactions mitigées

dossier pub



44 LUTOPIK #16 - AUTOMNE 2017/

Comment êtes-vous venu à la
lutte antipublicité   ?

Quels sont les principaux re-
proches que vous adressez à
la publicité   ?

yvan gradis

LES REPROCHES QUE L’ON PEUT ADRESSER À

LA PUBLICITÉ SE RANGENT EN DEUX CATÉGORIES :
LA VIOLENCE ET LA MANIPULATION »

«
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dossier pub

À quel moment avez-vous
décidé de passer à l’action
avec vos barbouillages  ?

Ainsi sont nés les Déboulon-
neurs  ?

Comment expliquer que, mal-
gré une mobilisation constante
depuis quelques années, il y a
toujours plus de pubs et on a
l’impression que le message
n’a pas vraiment pénétré la
société   ?

J'AI UN SENTIMENT

D'ÉCHEC. LÀ OÙ L’ÉCOLOGIE
POLITIQUE, LE FÉMINISME, LA
CAUSE ANIMALE,
L’ANTINUCLÉAIRE SE SONT
IMPOSÉS DANS LE PAYSAGE,
L’ANTIPUBLICITÉ A POUR

L’INSTANT ÉCHOUÉ DANS LES

GRANDES LIGNES, À PART DES

RÉUSSITES PONCTUELLES.

«

»





POCHECO, CÔTÉ VERSO

L'OMERTA FACE AUX ALGUES TUEUSES

en bref

RÉSISTANCES NUMÉRIQUES À L'ÉCOLE

LE COIN DES COPAINS
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reportage

AUSTRALIE, UNE TERRE
ET DES PEUPLES MENACÉS

Le 21 août 2011, nous sommes une centaine à enfiler nos chaussures pour une marche au
départ de Wiluna, une commune aborigène, au nord-est de l’Australie-Occidentale. Récit
d’une aventure militante antinucléaire et pour le droit des peuples à disposer d’eux-mêmes.

N

un plat pays
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Terra nullius
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reportage

Promesses
électorales

Pour en savoir plus  :
Site: http: //footprintsforpeace.foot-
printsforpeace.net/
Livre: Des mouches dans le bush –
La marche des terres minées. Par
Jocelyn Peyret, 2014.
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EN PARLER AUTOUR DE VOUS,
faire tourner vos exemplaires, par-
tager nos articles sur Internet, nous
suivre sur les réseaux sociaux, etc.

ACHETER PLUSIEURS NUMEROS
à un tarif préférentiel pour les distri-
buer autour de vous.

TENIR UN STAND LUTOPIK
lors d'une manifestation près de
chez vous (salon, foire, marché,
festival...) : on vous enverra alors un
paquet de magazines, quelques bul-
letins d'abonnement et des pla-
quettes du journal.

NOUS PROPOSER DE NOUVEAUX
POINTS DE VENTE, vous habitez une
région où Lutopik n'est pas encore
disponible, vous connaissez une lib-
rairie, une épicerie, un petit café, etc.
où nos revues seraient les bienvenues,
dites-le nous et on les contactera.

LUTOPIK EST UN MAGAZINE INDÉPENDANT,
garanti sans publicité, qui n'appartient à aucune
entreprise, parti politique ou fonds de pension. Ce
sont les lecteurs qui nous font vivre, et nous avons
besoin de vous pour que l'aventure continue. Si vous
appréciez Lutopik et que vous souhaitez contribuer à
le diffuser plus largement, voici quelques pistes :

Pour tout renseignement : contact@lutopik.com

ANCIENS NUMEROS DISPONIBLES SUR NOTRE SITE : LUTOPIK.COM

NOS POINTS DE VENTE
(MP=Maison de la presse).






